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Universitat Al,¡fb)iQna~~ona

Biblioteca d'Humanitats
Monsieur B. Le sfargue s ,
Lyon,

Cher Monsieur et ami:

Je regrett,e beaucoup de n'avoir pas pu répo,ndre plus tot a votre
le~txe. Elle n'est pas seulement longue, comme vous dites •.

J'ai été tres heureux de recevoir des nouvelles de Georges Gra:a:.
Je ne savais pas qu'il fut surveillant général. Je vous prie de lui
faire parvenir, si vous en avez l'occasion, mon bon souvenir et de
donner son adresse: je l'ai perdue.

Votre t.ra<Bluctiondu poeme de Bl~LÍ Banet; me seí!í.blefort bonne , po
autant que je puisse en jugar. Ce texte, en eff@tt n'appartient pas
-auUOen.t esp:iir:iLtuaJ.".Je vais tacher de répondre a vos que.atrí.ons e

Fruital: Synonyme de "fruiterll• Ce serait done ttfrui.tierlt et non
ufrui:t;é".Dommage í

Cor de l:iLou:Ce sorrt effectivement, des prunes rouge foncé, a la forme
un peu a120ngée.

Roma.guer: Je crois que vQ¡us avez ra:hson lorsque vous lisez: lIromeguex".
El COF me torna gros: Votre t.raduction est tres juste. 11 est. meme

dommage que cet emploi dialectal de~torna~ne se soit pas géné-
ralisé~

Tenebxari: Je n'ai pas été plus heureux que vous dans la recherche
du mot frangaia.

Pour ce. qui est du po éme de?Riba, la "c a.lma morta" est bel et
bien le "calme plat,rr.Pourtant les dictionnaires n'en disent rie.n.
Celui a nom de train donne seulement, comme expressions majorquines,
"calma xi txaU' et "calma pOdrida"'.'J '"ai jeté un COU]) d 'oeil a quelques
textes marina et n'y si trouvé que "calma seoa" et "ea'lma blanca" •••
Maia je n'h~site pas: c'est bien "calma mortal' que je diraift. Quan"t
au passage de ce meme poema, ce qui me ge.nerait le, plus, pour la tra-
duction, ce serait'peut-etre le beaoin de marquer floralement" la difíé
rence entre le fut;ur'et le condd.tzl.onned.,Je comprends le texte ains:!:.:
"La nuit ser-a venue et je m 'en rendrais comp'te , non a cause de cette
mystérieuse présence que souvent noua santons'a cote de nous dans la
nuit; ni de l'étoile qui souvent, dana la nuit, nous guide (deux pré-
sences qui s'imposen~ a nous de l'extérieur). Je la sentirais autour
de moi comme une ~manation de mo f....memé. n J3ien entendu, cela suppc se
que: "acompanya" soí.u construi"\¡;abso3Lumeni;;,.Jb¡rhMl[5llJi;=tJi:uwcroe:¡¡gt¡:

Vous avez sans doute parfai tement ré)solu les probleme,s d 'his-t,oi-
re, naturelle d~s vers de Blai Bonet que je vous avais envoyés. Je ne
peux pas m'empacher de trouver malheure'tUt que tlsalsepareille" ait une
saveur tellement différente de celle d'Uaritja" et que "pariétairell

semble savant et évoque vaguement un os du crana •••
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Je VOUS enverrai avec cette lettre deux. OU trd!WoMlit~~~~s

de Blai Bone,t, tirés du Cant Espir:1.tual~ Si vous avez réussi a vous
mettre en rapport avec lui, il pourra peut-etre vous en donnar de
plus récents,.

Puisque b "La pell de brau" n'arrive pas, pouvaz-vous me dire
a que L'l,edate l' ensemble de texte,s doi t etre défini tivement pret?
Je crois que j'irai bient6t, pour quelques jou~s, a Barcelone.-Si,
en attendant, vous vouliez bien me dire quel choix vous faites, dane
M:rs Deathtlet les autres recueils, je serais heureux de vous envoyer
br-ouf.Ll.on- de traduction (peut-etre totalement Lnutrí Le , bien sUr) ..Je:
erosi que j'ai ici tous les textes~

Je vous suis on ne peu~ plus reconnaissant de la fagon dont vous
avez accueilli ma <luestion au sujet du théatre de Pedr-o Lo , Ces
temps-ei j'ai bien du travail et surtout bien des soucis et je n'ai
pas encer-e pu me met-k.rea la traduction d ,tiHomes i No". Mais je.le
ferai des que je le pourrai. Et je vous l'enverrai evec celle de
"erumatl• Soyez certain que votre gentillesse ne tombera pas dans le
vide.

Vous me demandez quelle est mon ~riREMB expérience du théatre.
Grau se souvient sans doute de la premiere piece que j'ai écrite-et
que ncus avons moit!!!téw¡a joué.e••• Dernierement je me suis oceupé
de 1'flAgrupaci6 Dramatica de Barcelona, secci6 de teatre del Carcle
Artistic de,Sant LLue" (mon Dieu que c'est long!), Un groupement que
noue avons monté avec de grandes ambitions (en liaison avec les
Grenier da Toulouse) et dans lequel il me semble bien que nous avona
bien fini par faire quelqua cho se', J'y étais, no+aannerrs, professeUF
d'orthophonie mais, d'autre part, j'ai mis en scene nprimera hist:?>-
ria d.'Esthertlde Salvador Espr:ñ.u,"Crumau de Pedrolo, n~lirant a
Grecial1 de Joan Sale.s et "Per-asceve" de.Blai Bonet .•11 m'a beaucoup
c~uté de renoncar a cela pour venir-a Milan.

E-t (j'y pense parce que vous me parlez d'enseignement) j'ai é-
galement "montéll de.s pieces pour le Lycée frangais de Barcelona),
notamment une, adaptation d '''Aucassin et NicoJLette:'fsous forme d '0-
péra, avec personnages modernas, per sonnagee médiévaux et marionnette.
a gaine ..Une belle aventure! Et un tlGran teoatro del mundo" avec un
budget de que Lque.s centaines. de pesetas. et des pe taches auasd, en-
thousiastes que moi, ou presque •••

Non, a Milan je ne fais plus d'enseignement. Je suis devenu, du
jour au lendemain, le gérant d'une société industrielle qui produit
eles matier<IDsplastiques. Ce n 'est pas une tres tres grosse· e,ntrepr:i-
se mais je ne suis pas encore revenu de mon étonnement. Je me deman-
de encore de temps en temps ce que je suis venu faire dans cette
galera;

Revenons au théatre. Je n'ai peut-etre rien fait, dans auc-crn
domaine, je vous 1 "avoue , dorrs je sois ausai fier que da, la mise en
so:~me de "Primera histbria d 'Esther". Pro bahlement parce que, lo,ra-
que je la faisai~, j'étais seul a y croire vraimen~. Depuia, il a
été que e+Lon de la porter au Théatre des Nat í.ons avec un déc,or de
J08D,·Mi:r6..Le proje,t avait de bons parrains mais il a tout. de méme

-L naufrag~" entre Paris e~ Madrid ••LMai ntenant on me pouase a traduire.
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la piace. J'hésite,. 11 faudrait un Valéry Larbaud.B@~~E\1t~u1'ft~ft
tou-&en nuances qui vorrt du Langage le plus chatie. btis«gooj; jus.-
qu'a l'argoili;. Je vous l'envoie', séparément. Dites-moi, s'il vous
pla1tlj. ce que vous en penaez, Je ne veux pas en dire davantage
puisque je demandevotre avi$.

Je ferai volontiers la connaissance de vos amis milanais (et
je ne doute pas que je serai d'aocord avec vous pour les trouver int~
ressants) si ViOUSavez la gentillesse de m'envoyex leurs aaresses
et un mot de présentation.

Res~ez-vous a Lyon pendant les vacances? Cet été je traverserai
probablement plus d'une fois la Fr~ce et j'aurais plaisir a
faire personnellement votre connaissance.

Recev:zmes meí.Ll.eur-e.samiti~s, (l(,

1
JI

P.S. sur les poemesque je vous envoie.- Je vous avoue qu'il me
sembLe que 1'on voit clairement que c,'est un deuxf.smechoLz., Mes
brouillons de traduetion ne valent rien~ Voyonstout de mftmequel-
ques petites remarques:
1.9 Je erois que dans tout ce poemail fa-BlLtdGnne:ra "afimntar" le
dernier sens prevu par le Fabra, c'est a dire celui du easti1.1an
"afre:rntarn
2)"desfiei6s" mériterai t une traduotion meil1eure que monimpac,ient,~'
".Angoissé"est devenu imposledble.
3) l!Titel.lesl1: je ne oonnaf,s paa ce motJ.Je erois qu'il faut bien
qu'il appartienne, s'il existe, si ee n'est je ne sais quelle erreux"
a la fa.mille de "titil.larlt., Oumien faudrait-il lire "titelles!'?
4) "fenasn : une hez-be, Br-achypodáumr-amosum, Vous vous y eonnaissez
plus que mod,(qui ne m'y eonnais vraiment paa, )
5) 11 assutzenes". Je m'y eonnais si peu'l1que je ne peux memepas
traduire ce mot dorrt la poésie eapagnoLe fai t un tel emp'Lod.•
6) "embat": la force de la vague qui se brisa.
7) "els pitau: ce pluriel est trfémininu mais moins décidément féminin
que tlseinsE1., ·PoUlU'ait-on trouver la nuanee juste?
8) Je ne erois pas qu'il y ait en frangais un mot qui renda bien
"morait:tl• D'ailleurs il faut évidemm.entque ce soit le terme litur-
gique et e-'est bel et bien "violet" si je ne me trompe.
9) Ce IItorne,s" admet deux interprétations: "reto1i:rne,s"(fré,quent chez
Blai Bcnert) et "reviens";
10) seeptre?
ll) 11 semble que la forme correete so:iit "quass:iLa.t1.Eneoreune plante
"Quass,:iLaamar-a"
JL2)violer: jj.tmilb nomde lti:::.fH. Viaries plantes. Cí. el FabFa.
13) eap-ro:iLg:~ pen: seorpena sc:ropha
14,.)ginjo1er:; planta: z,iz;yphusvulgaris.

Hélas, e:et.te fois-ei,. déeidément,. j 'ai été plus prolixe qu'u-
tile!..


